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Nous aurions pu pluraliser le mot « critique », mais ne prenons pas le risque d’offenser les 
responsables des deux autres revues spécialisées. Par contre, il y a, dans le milieu, du moins 
c’est ma perception, un esprit malsain laissant croire que la véritable critique n’existe 
plus, victime de cette accumulation impressionnante de sites, de blogues, d’espaces à 
chroniques dédiées au cinéma, signes d’une fausse démocratie galopante et dans un sens, 
quasiment irréversible, qui se conjugue ou plutôt se transforme en anarchie, comme s’il 
s’agissait d’un règne autocratique dans l’étroit terrain de nos discours sur les images en 
mouvement.

Il fut un temps où les quelques revues et les incontournables, mais toujours essentiels 
quotidiens, assuraient la pensée cinématographique, sans compter sur ces publications 
indépendantes pas si grand public, du domaine universitaire, et bien entendu, les ouvrages 
sur le cinéma, qui, heureusement, continuent d’être publiés contre vents et marées, malgré 
la crise du livre. Dans les rares programmes télé qui parlent de cinéma, s’ils existent 
encore, ce sont toujours les mêmes invités(es) comme s’ils faisaient partie d’un clan serré, 
ne donnant aucunement la chance à ceux à qui, d’une certaine façon, on coupe la parole 
et qui ont pourtant de la suite dans les idées. 

Car même dans le milieu de la critique de cinéma, déjà condamnée à une existence 
précaire et mal rémunérée, la discorde, la jalousie, l’envie, la rectitude politique et le refus 
catégorique de l’autre existent. Sans oublier l’égocentrisme triomphant et improductif. 
Autant d’éléments du mal qui forcent le critique de fond dont il est question (et il n’est 
pas le seul) à se réfugier dans un espace personnel où il pense le plus souvent qu’il écrit 
pour lui-même. 

Pour un petit pays comme le Québec, la culture a beaucoup de représentants, 
quelles que soient les disciplines dont il est question, et les plumes ne sont pas toujours 
aiguisées. Il est grand temps de constituer un état des lieux sur la question de la critique 
cinématographique, question que justice soit faite. Surtout, pour arrêter cette hémorragie 
de talents au profit, parfois, des discours approximatifs. D’une certaine façon, comme 
dans la politique, enrayer le confort navrant et l’indifférence généralisée. C’est aussi dans 
cet esprit que doit se matérialiser le rêve québécois en matière d’écriture critique portant 
sur le cinéma.

Pour l’instant, et on l’espère de courte durée, les voix se font sourdes. Rien n’évolue. 
En matière d'écrits sur le cinéma, les élocutions sont, en grande partie, celles véhiculées 
par les mêmes ténors, trop confortables pour changer les choses et donner la chance à 
d’autres coureurs de fond. 
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